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N U N
à Numitor , dont il fit mourir
le fils nommé Laufus. 11 con¬
traignit enfuite Rhea Sylvia,
fille unique de Numitor , d’en¬
trer parmi les Veftales . Cette
princeffe étant devenue en¬
ceinte malgré ces précautions ,
publia que c ’étoitdu dieu Mars,
& accoucha de Remus & de
Romulus , qui après avoir tué
Amulius , rétablirent Numitor
fur le trône l ’an 754 avant J . C.
Ces commencemens de l ’hif-
toire Romaine , comme ceux
de prefque toutes les hiftoires,
font remplis d’obfcurités , de
faits défigurés & douteux.

NUNÉZ ou Nonius , ( Fer¬
dinand ) critique Efpagnol ,
connu auffi fous le nom de Pin -,
cianus , parce qu

’il éfoit de Pin-
cia , près de Valladolid , intro-
duiiit le premier en Ei'

pagne le
goût de l ’étude de la langue
grecque . Ce favant étoit mo-
defte . Quoiqu ’il fût de l’illuftre
maifon des Guzmans , ilnecrut
pas fe déshonorer en profef-
fant les belles - lettres à Alcala
& à Salamanque . 11 mourut en
ij <; 2 , dans un âge fort avancé,
emportant dansletombeau des
regrets auffi vifs que finceres.
On eftime fur -tout fes Commen¬
taires fur Pline , fur Pomponius
Mêla , & fur Séneque, On lui
doit auffi en partie la Verfion
latine des Septante , imprimée
dans la Polyglotte de Ximenès.
Le roi Ferdinand le Catho¬
lique le mit à la tête de fes
finances,

NUNEZ , voyex Nonnius.
NUZZl , voyex Mario.
NYMANNUS , ( Grégoire)

profeffeur d’anatomie & debo-
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tanique à Wittemberg fa patrie,
mourut le 8 oftobre 1638 , à
4 $ ans , étant né le 14 janvier
1394 . On a de lui : L Un Traité
latin de V Apoplexie , Wittem-
berg , 1629 tic 1670 , in - 4° ,eftimé . II . Une Dijfertadon re--
cherchée St curieuie fur la vie
du Fœtus, ibid , , 1628 , in -40 ;
Leyde , 1644 , in - 12, Ce doc¬
teur y prouve qu

’un enfant vit
dans le fein de fa mere par fa
propre vie ; Sc que , fa mere
venant à mourir , o,n peut le
tirer fou vent de fon fein encore
vivant St fans l ’offenfer . Ce
qui n ’efl pas contraire aux faits
qui établirent qu’en certains
cas le foetus ne s ’accroit que par
une efpece de végétation & d« -
mouvement animal émané de
la mere . Voyex le Catcckifmc
philofophique , N ° . 167.

NYMPHES , déeïTes , filles
de l ’Océan St de Téthis , ou,
deNérée & deDoris ; les unes,
appellées Océanitides ou Né¬
réides , demeuroient dans la
mer : les autres , appellées
Naïades , habitoient les fleuves,
les fontaines St les rivières ;
celles des forêts fe nommoient
Dryades St les Hamadryades,
St n’ayoient chacune qu’un feul
arbre fous leur protedion : les
Napées régnoient dans les bo¬
cages 8t les prairies , St les
Orëades fur les montagnes.

NYNAULD , ( Jean de)
auteur peu connu , dont nous
avons hn livre curieux & plein
de chofes fingulieres , mais au¬
jourd ’hui fort rare , Tous ce
titre : De la Lycanthropie ,
transformation&éxtafe des Sor¬
ciers , Paris , 161 s , in-8° .
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